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Dans un contexte de mutations rapides 
des comportements d’achat et des at-
tentes des consommateurs, notamment 
en matière éthique et écologique, cette 
culture est une chance. Couplée à une 
offre en commerces de gros textile, 
dont une partie est toujours localisée 
en centre-ville, et un réseau de friperies 
important, l’univers de la mode est à 

la croisée des époques et des cultures. 
Mais ces expérimentations trouvent 
aussi leur traduction spatiale dans les 
différents ateliers partagés, fablabs dé-
diés ou pop’up stores, en centre-ville 
notamment, qui proposent d’accompa-
gner ou de promouvoir la création lo-
cale. Le mouvement des tiers-lieux em-
barque aussi le secteur textile et habil-
lement et représente une nouvelle piste 
stratégique pour la revitalisation écono-

« Pour un nouvel arrivant, l’identité 
d’une ville c’est l’architecture de ses bâti-
ments et le style de ses habitants. » nous 
confirme un jeune créateur. Nul doute 
que sur ces deux pans, Marseille sait se 
faire remarquer. 

MADE IN MÉDITERRANÉE 
L’autre atout indéniable de Marseille 
dans l’univers de la mode est évidem-
ment son ouverture sur la Méditerranée. 
Sa position géostratégique fait d’elle 
un relais entre deux univers, l’industrie 
parisienne et la création méditerra-
néenne. Ces influences, on les retrouve 
évidemment dans la conception : tissus, 
couleurs, motifs… Mais aussi dans le 
profil des jeunes créateurs qui chaque 
année candidatent pour « L’ OpenMy-
Med Prize », créé et animé par la Maison 
Mode Méditerranée : Israël, Tunisie, Tur-
quie, Liban, Grèce… autant d’origines et 
d’inspirations différentes, d’univers créa-
tifs nouveaux, qui débarquent avec ces 
jeunes créatrices et créateurs, le temps 
d’une semaine, pour enrichir de leurs ex-
périences le creuset de la création mar-
seillaise. Ainsi dans son histoire longue 
et jusqu’à aujourd’hui, Marseille reste la 

porte-parole du style méditerranéen, de 
la création du sud. Un lien privilégié que 
bien d’autres secteurs économiques sur 
Marseille comme sur la Métropole aime-
raient pouvoir construire avec autant de 
facilité. Un exemple parmi d’autres du 
lien fort qu’il existe entre culture et dé-
veloppement économique qui dépasse 
largement le champ des activités créa-
tives. La mode est ici une ambassadrice 
culturelle de la ville, capable de poser 
des jalons indispensables à l’attractivité 
des talents et des entreprises sur le terri-
toire. Un fil d’Ariane entre les deux rives 
de la Méditerranée qu’il convient, plus 
que jamais, d’entretenir pour conserver 
cette place de choix. 

UN LABORATOIRE DE 
TENDANCES 
Une image « hors standard », la rue 
comme inspiration, la récupération, 
la fripe et le DIY (Do It Yourself) dans 
son code génétique, la mode à Mar-
seille est disruptive avant l’heure. « Ici 
on fait beaucoup avec très peu », nous 
relaye une jeune créatrice. Loin des pro-
ductions « Haute-Couture » des défilés 
parisiens, Marseille imprime sa marque. 

Depuis sa naissance il y a 30 ans, la Maison 
Mode Méditerranée a fait un travail considé-
rable. Aujourd’hui son action se déploie beau-
coup « hors les murs », offrant une mise en lu-
mière différente de Marseille, notamment sa 
longue histoire de ville de mode. N’oublions 
pas que Marseille est le berceau du jean avec 
le commerce de l’indigo. Demain, des lieux de 
« Fab-Lab » et de co-working pourraient être 
proposés ; il y a aussi une nécessaire réflexion 
sur la production à l’heure où les stocks 
sont taxés et les destructions interdites. De 
nouvelles problématiques et responsabili-
tés pour lesquelles les créateurs ont besoin 
d’être accompagnés au travers d’un outil de 
développement au service du territoire, avec 
la structure mentale d’une start-up. Ouvrir le 
spectre des actions, recréer des liens, fédé-
rer les acteurs institutionnels avec ceux de 
la filière, réfléchir à tous les niveaux, de la 
création à la vente. Jusqu’aux questions de 
la logistique et du dernier kilomètre, indis-

pensables aux boutiques de centre-ville. Ce 
sont là des enjeux qu’il me semble important 
de porter, avec la digitalisation du secteur et 
notamment la mise à disposition de solutions 
de plateformes e-commerce. Les acteurs de 
l’ensemble de la filière Mode-Textile-Habil-
lement ont besoin d’une structure avec un 
ADN qui permette de concilier la promotion 
de la filière et la création locale, véritable lieu 
d’échanges et de partenariats.

Paroles d’acteur

« CONCILIER LA 
PROmoTION ET LA 

CRéation locale »

JOCELYN MEIRE
Consultant pour  

la Maison Mode Méditerranée

Marseille reste la 
porte-parole du style 

méditerranéen
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